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10. La loi de Dieu - Matthieu 19:16-22 (-30)  
 
De nombreux aspects de la loi ont été traités au cours du trimestre passé. Il peut être utile de relire 
certaines de ces leçons à titre d’introduction (par exemple: les notions de base dans la leçon 1 ; la 
loi dans le Sermon sur la montagne – leçon 4). Matthieu 19: 16-30 (le jeune homme riche) est un récit 
intéressant : on y trouve plusieurs éléments qui ont trait à la loi. 
 
La loi – la réponse à une question importante 
Lors de son dernier voyage vers Jérusalem, à Jéricho, Jésus voit venir à lui un jeune homme qui lui 
pose une question importante : “Maître, que dois-je faire de bon pour avoir la vie éternelle ?” (Chez 
Luc et Marc : pour hériter la vie éternelle). Pour bon nombre de croyants, c’est la question 
primordiale… À la fin du récit, on trouve les expressions : “entrer dans le royaume des cieux” (v. 23) et 
“être sauvé” (v. 25) 
Pas mal de chrétiens s’étonnent de la réponse de Jésus : “Si tu veux entrer dans la vie, observe les com-
mandements.” L’observation des commandements ne garantit quand même pas l’accès au ciel ?! 
Ça sent le légalisme… Et pourtant, Jésus renvoie directement le jeune homme aux commandements. 

Dans Luc 10:25-28, nous trouvons un dialogue quasi identique, quand un spécialiste de la loi vient 
voir Jésus: Maître, que dois-je faire pour hériter la vie éternelle ? Jésus lui dit : qu’est-il écrit dans la loi ? 
… Fais cela et tu vivras ! 

Parlons-en 
 “Vouloir hériter la vie éternelle” : quelle place cela tient-il dans tes pensées et dans ta vie ? 

Pourquoi ? 
 Si quelqu’un t’interroge au sujet de la ‘vie éternelle’, que répondrais-tu ? 
 Selon toi, quel est le lien entre les commandements et la vie éternelle ? 
 Est-il possible d’observer les commandements sans être légaliste ? Quelle est la différence ? 

 Mais aussi : peut-on être légaliste… sans vraiment observer les commandements divins ? 

 
Nuances importantes 
Il arrive souvent que certaines nuances présentes dans le texte nous échappent. Pourtant, elles 
peuvent être significatives ! Relis attentivement les versets 16 et 17 de Matthieu 19. 

Le jeune homme veut  avoir (hériter) la vie éternelle 
Jésus, lui, parle d’  entrer dans la vie 
 

2 constats : 
1. Jésus déplace l’accent de la vie éternelle plus tard à la vraie vie maintenant (cf. Marc 1:15 “le 

Royaume est proche = à portée de main” !)  Dans Luc 10, on trouve le même procédé : le spécialiste 
de la loi demande ce qu’il doit faire pour hériter la vie éternelle. Jésus se réfère à la loi et conclut : Fais 
cela et tu vivras !  Bien sûr, il ne veut pas dire par là qu’il n’y a pas de vie éternelle… Il n’est pas question 
d’entrer dans un débat doctrinal. Ce qui compte, c’est ceci : si tu es obsédé par la vie éternelle, 
commence déjà par apprendre à vivre ! 

2.   Jésus change de verbe: ‘entrer dans’ au lieu de ‘avoir’ ou ‘hériter’(en Luc 10: vivre !). Un cadre 
dynamique, opposé à une attitude autosuffisante (“yes ! j’y suis, je l’ai!”). Le salut n’est pas 
statique mais dynamique ! 

L’expression ‘entrer dans la vie’ rappelle l’entrée en terre promise. Le peuple était appelé à y 
construire une société (un royaume) de paix et de bonheur, avec l’aide de la Torah (conseil de vie 
de la part de Dieu). Quand Jésus utilise l’expression ‘Royaume de Dieu (ou : des cieux), il s’agit avant 
tout de la vie et du monde tels que Dieu, le créateur, les a toujours rêvés… 
 
Parlons-en 

 Jésus change de registre en orientant le jeune homme vers ‘la vie’. En ce qui te concerne, 
qu’est-ce qui occupe le plus de place (te préocccupe le plus) : la vie éternelle ou la vie ?  
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      Pourquoi ? Qu’est-ce que cela a comme conséquences concrètes ? 
 Comment considères-tu les commandements ? Un moyen pour mériter la vie éternelle ou pour 

entrer dans la vie ? Une obligation ou une aide pour être heureux ? As-tu des exemples 
concrets ? 

  “Si tu es obsédé par la vie éternelle, commence déjà par apprendre à vivre…” Comment réagis-tu à 
cela ? 

 Les commandements sont souvent un instrument pour juger les autres (voir leçon 2 du trimestre passé : 
Jean 8.1-11 – la femme adultère). Jésus, lui, les présente comme un fil conducteur qui peut m’aider à 
vivre. 

 
Sauvé 
Au verset 25, les disciples parlent d’être ‘sauvé’. Cette notion, associée aux commandements, met 
beaucoup de chrétiens mal à l’aise. La justification, le salut ne résultent pas des œuvres, mais de la 
grâce et de la foi. La pensée de Jésus ne se place pas sur un plan juridique, théorique. Il ne pensait 
pas à un ticket d’entrée pour un Royaume futur, mais à un Royaume (une vie telle que le Créateur 
l’a toujours rêvée) qui commence ici et maintenant et dans lequel tu peux entrer! 

Le mot hébreu YASHA – sauver, libérer – évoque l’idée d’un ‘espace où on peut respirer et vivre’, 
‘abondance’, ‘bonheur’. À la forme active, il s’agit donc ‘d’aider quelqu’un à se sentir bien’ (selon 
les circonstances : venir en aide, soigner, guérir, soutenir, libérer,…) 
 

Notons aussi que, dans sa réponse, Jésus se concentre en particulier sur les commandements qui ont 
trait aux relations interpersonnelles: Tu ne tueras pas, tu ne commettras pas d’adultère, tu ne feras pas 
de faux témoignage, tu ne commettras pas de vol, honore ton père et ta mère, et tu aimeras ton 
prochain comme toi-même. – Mat 19:18 
Étrange, car quand on pense à la vie éternelle, on s’attend à ce qu’il soit question des 
commandements relatifs à Dieu, non? Pourtant, cela n’avait rien d’inédit. Voyez ce qu’en dit le 
prophète Michée : On t’a fait connaître, ô homme, ce qui est bien ; et ce que l’Éternel attend de toi, 
c’est simplement : 

1/ pratiquer le droit 
2/ aimer la loyauté (CHESED = bonté, loyauté) 
3/ marcher humblement avec ton Dieu  Michée 6.8 

Ici aussi, Dieu montre qu’il est surtout soucieux de l’être humain et que celui-ci occupe la première 
place ! 
 
Parlons-en 

 Garder les commandements… pour obéir à Dieu ? Pour être ‘sauvé ? Par amour pour Dieu ? Par 
amour pour le prochain ? 

 Quel est le lien entre les ‘commandements’ et ‘se sentir bien’ au sens profond du terme ? Est-il 
uniquement question de moi (‘je veux me sentir bien’) ? 

 Jésus met l’accent sur les commandements qui concernent les relations interpersonnelles. À 
raison ? Oui, non, pourquoi ? Comment cela se vit-il dans ta communauté religieuse ? 

 Dans la liste des commandements cités par Jésus, que vient faire ‘tu aimeras ton prochain 
comme toi-même’ ? 

 

Être parfait… 
Le jeune homme est troublé : je fais tout cela… et pourtant… Il pensait être parfait, parce qu’il observait 
tous les commandements (non, ce n’était pas un hypocrite, sinon Marc ne préciserait pas que Jésus 
l’aimait…) Pourtant, il avait l’impression qu’il lui manquait quelque chose, ce que Jésus va confirmer : “Si tu 
veux être parfait”. Luc 18:21: “Il te manque une chose” 
Dans le Sermon sur la montagne, la partie dans laquelle Jésus évoque la Torah s’achève ainsi: “Vous serez 
donc parfaits, comme votre Père céleste est parfait…” (Matthieu 5.48) 
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Dieu serait-il à la recherche de perfectionnistes légalistes, des gens qui sont particulièrement 
exigeants et intransigeants envers eux-mêmes mais surtout envers les autres ? Si ‘être parfait’ signifie : 
être sans aucune faute, ni faiblesse, respecter toutes les règles possibles, alors c’est sans espoir. Qui 
oserait prétendre avoir atteint le sommet ? 
 

La ‘perfection’ nous renvoie au paradis dans le récit de la Genèse : « Tout était très bien » (= TOV : 
beau, bien, utile, conforme au but, harmonieux). Parfait ! Pourtant, Dieu ne va pas se contenter de 
dire à l’être humain de garder le jardin, il va aussi lui demander de le cultiver. Il s’agit d’un CADRE 
DYNAMIQUE et non d’un état statique ! 
Le terme grec TELEIOS, traduit par ‘parfait’, implique l’idée suivante : ‘être résolument en chemin vers un 
but’; l’hébreu TAMIM signifie ‘être entier’, et implique un engagement total. Pas un ‘j’y suis’ statique, mais 
un ‘en route’ pleinement engagé. 
‘Teleios’ est aussi utilisé pour indiquer la ‘maturité’ (le fait d’être adulte). Un bon exemple nous est donné en 
1 Cor 14:20: “Frères et sœurs, pour ce qui est du jugement, ne soyez pas des enfants… mais pour ce qui est 
du jugement, soyez des adultes (TELEIOS). 
 
Parlons-en 

 ‘Si tu veux être parfait…’ : veux-tu cela ? Est-ce possible ? Est-ce que cette idée te stresse ? Est-ce 
que la définition du terme grec t’aide à mieux comprendre ? 

 Chez le jeune homme, qu’est-ce qui peut être considéré comme ‘puéril’ ou ‘immature’ ? Et 
qu’est-ce qui te semble ‘mature’ dans ce que Jésus dit et demande ? 

 Selon toi, que seraient une manière ‘puérile’ et une manière ‘mature’ de considérer les 
commandements (et la foi en général) ? Estimes-tu être ‘mature’ dans ta vie spirituelle ? 
Développe. 

 
Que manque-t-il ? 
 

Que manque-t-il au jeune homme ? L’une ou l’autre loi négligée ou une prescription complémentaire ? 
Jésus part de la loi, mais change de registre et va au-delà de la compréhension étriquée que le jeune 
homme et ses contemporains avaient de la loi. Ce que Jésus demande à la fin (va, vends, donne, 
viens, suis-moi…) est d’une tout autre nature que le simple fait de garder les commandements. Cela 
ne se limite pas non plus à la richesse et à la possession. Au lieu de tentatives frénétiques en vue 
‘d’être en règle’ et de gagner son paradis, il est question d’une dynamique de vie engagée qui 
vient de l’intérieur, du cœur. 
Cela rejoint ce que Jésus dit de la loi dans le Sermon sur la montagne : Je suis venu pour accomplir la loi 
(combler, rétablir la valeur originelle). Et il ajoute : “Si votre justice ne surpasse celle des scribes et des 
pharisiens, vous n’entrerez pas dans le Royaume…” (Mat 5:17,20). Dans les versets suivants, Jésus affirme 
que cela commence dans le cœur et dans les pensées, et que Dieu ne cherche pas des gens qui sont 
simplement ‘en règle’, mais des gens qui ont le cœur et la mentalité du Royaume, l’élan, 
l’enthousiasme, la dynamique ! 
Pour que le Royaume des cieux devienne possible, il ne suffit pas de gens qui ‘ne tuent pas’, il faut des gens 
qui ‘aiment’… 

Parlons-en 
 Le jeune homme dit qu’il observe les commandements, et pourtant, il semble éprouver un vide… 

Comment est-ce possible ? As-tu déjà ressenti cela ? 

 Jésus commence par les commandements mais les dépasse… Se pourrait-il que nous restions 
‘bloqués’ aux commandements ? Si oui, à quoi cela se voit-il et qu’est-ce que cela peut avoir 
comme conséquences ? 

 Quelle est la différence entre ‘être en règle’ et vivre selon un élan intérieur, entre ‘ne pas tuer’ et 
‘aimer’ ? 

 Mat 5: “Soyez donc parfaits”; dans le texte parallèle, Luc écrit : “soyez miséricordieux”. Selon toi, y 
a-t-il une différence entre ‘s’en tenir aux commandements’ et ‘être miséricordieux’ ? 


